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Le revenu des vétérinaires canins exerçant
seuls recule en 2009
Michel JEANNEY

>> Statistiques
Au regard de ses revenus, la
profession vétérinaire ne gar-
dera pas un grand souvenir
de l’année 2009, partagée
entre recul et stagnation.
L’exercice en solo apparaît
plus que jamais comme un
facteur défavorable.

L’année 2009 ne s’est pas révé-
lée une année favorable en
termes de revenus pour les
vétérinaires, à l’exception de
ceux, très peu nombreux, exer-
çant en rurale pure.
Les chiffres fournis par l’Agaps*
attestent même d’un recul de
2,2 % des revenus imposables
des confrères canins exerçant
seuls par rapport à 2008. Ces
derniers affichent les revenus

individuels les plus bas de la
profession avec 50 179 €. Déjà
2008 n’avait pas été faste avec
une progression de 3,1 % seu-
lement.
Leurs confrères exerçant aussi
dans la filière des animaux de
compagnie mais en association
s’en sortent mieux. Leur revenu
individuel, de 61 372 €, n’enre-
gistre cependant qu’une légère
progression (1,4 %), après un
millésime 2008 déjà en demi-
teinte (+ 2,1 % par rapport à
2007).
2009 n’a pas été non plus une
bonne année pour les confrères
à activité mixte. Dans ce secteur,
les confrères exerçant seuls affi-
chent un revenu de 67 503 €, en
hausse de 1,3 %, tandis que
ceux en association déclarent un
revenu de 77 715 €, en stagna-
tion par rapport à 2008 (+ 0,3 %).
2008 s’était révélée nettement

plus favorable : respectivement
+ 2 % et + 10,7 %.

Les ruraux en association
au top
Seuls les vétérinaires exerçant
en rurale pure tirent leur épingle
du jeu en 2009, qu’ils soient
seuls ou en association. Les pre-
miers voient leur revenu aug-
menter de 7 % (avec 84 982 €),
les seconds de 5,4 % (94 682 €).
La progression des revenus en
2008 avait été encore meilleure :
respectivement + 11,7 % et
+ 13,9 %.
Ces bonnes progressions sont
toutefois indissociables d’un phé-
nomène purement conjoncturel :
les campagnes 2008 et 2009 de
vaccination obligatoire contre la
FCO se sont accompagnées
d’un surcroît d’activité pour nos
confrères ruraux qui se retrouve
heureusement dans les chiffres.

La décision du ministre de
rendre facultative la vaccination
contre la FCO pour la cam-
pagne 2010-2011 devrait cepen-
dant porter un coup fatal à cette
conjoncture favorable.
La comparaison des revenus des
confrères par filière et selon le
mode d’exercice (activité seule
ou en association) permet néan-
moins d’établir une hiérarchie qui
semble à peu près constante.

Moins bien que
les médecins généralistes
Par ordre croissant des revenus,
on trouve, au bas de l’échelle, les
caninsseuls,ensuite lescaninsen
association, les mixtes seuls, les
mixtes en association, les ruraux
seuls et enfin, tout en haut de
l’échelle, les rurauxenassociation.
Autrement dit, la filière canine
apparaît moins rémunératrice que

���

la filière Animaux de rente. Et
l’exercice en solo est nettement
un facteur défavorable : la diffé-
rence de revenu entre un confrère
seul et un confrère en association
est environ de 10 000 €, quel que
soit le secteur considéré.
A titre de comparaison, l’année
2009 s’est révélée également
mauvaise pour les médecins
libéraux. En particulier, les géné-
ralistes ont vu leur revenu impo-
sable reculer de 0,2 %. Mais
leur revenu moyen, de 80 100 €,
reste supérieur à celui de la
quasi-totalité des vétérinaires
(lire DV n° 1090 page 25). �

*Agaps : Association de gestion
agréée des professions de santé.

A
ga

ps
A

ga
ps

A
ga

ps
A

ga
ps

p06-08_DV1091:Mise en page 1 22/09/10 15:36 Page 1



8 www.depecheveterinaire.com
Vie de la profession

La Dépêche Vétérinaire

N° 1091 du 25 septembre au 1er octobre 2010

���

Maud LAFON

>> Salon
Comme l’an dernier, le ministre
de l’Agriculture, Bruno Le Maire,
a été privé de la traditionnelle
visite du Space, le salon des
productions animales qui s’est
tenu à Rennes, du 14 au 17 sep-
tembre, pour cause de contes-
tations virulentes des agricul-
teurs. Malgré le contexte
difficile, plus de 107 000 visi-
teurs ont assisté à cette 24e édi-
tion et les organisateurs ont
jugé le bilan « très positif ».
Plusieurs stands ont toutefois
fait les frais de la colère des
manifestants. Celui de la pro-
fession vétérinaire a été épar-
gné et a pu accueillir, le même
jour, une conférence de presse
sur le thème « Sécurité et qualité
alimentaire : l’affaire de tous ».
En présence de Rémi Gellé,
président du SNVEL*, nos
confrères Pierre Buisson et
Hervé Hiard, respectivement
secrétaire général et trésorier
du syndicat, ainsi que Benoît

Assemat, président de la
FSVF**, ont expliqué le rôle qui
incombe aux vétérinaires tout le
long du processus de la qualité
et de la sécurité alimentaires.

Partenariat
vétérinaire/éleveur
Ils ont insisté sur l’importance
de la maîtrise du médicament
par la profession vétérinaire,
une maîtrise qui permet de
garantir la qualité alimentaire
des aliments.
Ils ont rappelé le rôle clé du
vétérinaire dans le partenariat
vétérinaire/éleveur et précisé
que cette relation s’était « encore
améliorée grâce à la définition
commune de l’acte vétérinaire
lors des Etats généraux du sani-
taire ».
Le binôme vétérinaire/éleveur
était d’ailleurs au cœur de la
nouvelle campagne des GTV du
Grand-Ouest qui, sous le slo-
gan « Un cheptel en bonne
santé pour seulement 3,3 % de
vos charges d’exploitation »,
communiquait sur le coût réel,

et faible, des frais vétérinaires
en élevage.
Les éleveurs étaient invités à
venir en débattre sur le pôle
santé vétérinaire, entièrement
revu cette année pour être
plus clair et plus imposant, de
façon à être visible de loin. Les
visiteurs ont été reçus par la qua-
rantaine de praticiens qui se
relayaient sur le stand. Une tren-
taine d’étudiants vétérinaires
nantais les ont rejoints pour
aider à l’animation et répondre
aux questions des éleveurs.
La 25e édition du Space est pré-
vue du 13 au 16 septembre
2011. �

>> Encore plus d’infos !
Site Internet : www.gtv-space.com

*SNVEL : Syndicat national des
vétérinaires d’exercice libéral.
**FSVF : Fédération des syndicats
vétérinaires de France.
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� Notre confrère Rémi Gellé (à gauche), président du SNVEL, a fait un
passage sur le pôle santé animale du Space, dont l’organisation a
été confiée à plusieurs confrères des GTV du Grand- Ouest et
notamment Vincent Allard (à droite).
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� Les laboratoires partenaires disposaient d’espaces à l’intérieur du pôle santé animale.
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Présent sur le pôle santé ani-
male, au côté d’autres parte-
naires, Virbac a développé deux
axes de communication : la
qualité du lait et la santé néo-
natale du veau. Grâce à ses pro-
duits et à différents outils mis
en place spécialement, le labo-
ratoire s’investit auprès des

Virbac s’investit pour opti-
miser la qualité du lait et la
santé néonatale

vétérinaires et des éleveurs
pour les aider dans la gestion
de ces deux pôles.

Intervet a profité du Space pour
présenter son nouveau site
Internet pourvu d’uncalculateur
de rentabilité : www.prevention-
rentable.com

Intervet présente un nouveau
site Internet

Space 2010 : une édition mouvementée
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� Nos confrères Benoît Assemat (à gauche), Hervé Hiard (au centre) et
Pierre Buisson (à droite) sont intervenus lors de la conférence de
presse sur la sécurité et la qualité alimentaires.
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